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Les marais baso-neutrophiles (Caricetalia davallianae Br.-Bl., 1949) du
Massif de la Vanoise

Pierre uensac

Résumé

GENSAC, P. (1978). Les marais baso-neutrophiles (Caricetalia davallianae Br.-Bl.,
1949) du Massif de la Vanoise. Saussurea 9: 143-158.

La phytosociologie des marais baso-neutrophiles subalpins et alpins est établie
suivant le principe de la combinaison des constantes. Deux types de groupements
sont envisagés: le Caricetum davallianae nigretosum, plutôt subalpin et le Salici-
Caricetum bicoloris des aterrissements lacustres et des rives riches en graviers de

l'étage alpin présentant un très grand intérêt théorique. La dynamique de ces deux
groupements est ensuite envisagée.

Abstract

GENSAC, P. (1978). The baso-neutrophile marshes (Caricetalia davallianae Br.-Bl.,
1949) of the Massif de la Vanoise. Saussurea 9: 143-158. In French.

The phytosociology of the subalpine and alpine baso-neutrophilic marshes is drawn
up according to the principle of grouping the constants. We consider two types of
groupings: the rather subalpine Caricetum davallianae nigretosum and the Salici-
Caricetum bicoloris on the lacustrian alluvia and the gravelly sides at the alpine
level which presents a great theorical interest. Then, we consider the dynamics of
both groupings.

Les travaux phytosociologiques concernant la haute chaîne alpine dans sa partie
occidentale se sont concentrés à ses extrémités: Alpes des Grisons (Braun-
Blanquet, 1948-1949, 1969, 1971; Braun-Blanquet & Jenny, 1926;
Campell & Trepp, 1968) et Alpes-Maritimes (Guinochet, 1938; Lacoste,
1975).

Pour ces deux régions, les études très précises ont permis d'édifier un système
rigoureux que beaucoup ont voulu étendre, pratiquement sans vérification, aux
500 km qui les séparent. Le massif de la Vanoise par sa situation au cœur de l'arc
alpin et sa très grande variété de conditions écologiques constitue une zone relais
de très grand intérêt pour compléter les travaux antérieurs. La création en 1963
d'un Parc national sur cette zone a rendu nécessaire l'établissement d'un inventaire
détaillé des communautés végétales. Pour ces différentes raisons, j'ai commencé
depuis plus de dix ans à parcourir cette région dans le but de parvenir à une étude
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la plus complète possible. Plus de 700 relevés accompagnés de 200 profils pédologiques

sont maintenant disponibles pour une exploitation numérique, l'ordinateur
étant indispensable dans l'établissement d'une hiérarchie des données. Néanmoins
certains relevés peuvent facilement être isolés au départ à cause de leur originalité
floristique. C'est le cas de ceux correspondant aux marais baso-neutrophiles, ordre
Caricetalia davallianae Br.-Bl., 1949 Tofieldietalia Preisg. apud Oberd. 1949) qui
constituent l'objet de ce mémoire (fig. 1).

Les méthodes d'exploitation employées sont celles qui ont été mises en oeuvre

par Ellenberg & Klötzli (1972), telles que je les ai reprises en 1977 pour les

Fig. 1. - Emplacements des relevés. • Caricetum davallianae nigretosum. + Salici-Caricetum
bicoloris.
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groupements à Carex curvula s.l. Elles sont essentiellement basées sur la combinaison

d'espèces fréquentes (présentes dans plus de la moitié des relevés du
groupement) et pour les marais étudiés ont permis de distinguer deux groupements dont
le statut sera discuté par la suite. Quelle que soit la méthode utilisée, de tels
groupements peuvent se rattacher à des unités phytosociologiques supérieures et pour
cela la classification établie par Guinochet (1970) constitue une solide base de
référence. Chaque groupement correspond à une écologie particulière (conditions
d'altitude, d'hygromorphie et surtout topographiques dans le cas présent) qui sera
précisée en insistant sur les conditions édaphiques. Dans chaque tableau de relevés,
l'ordre des espèces et des relevés a été choisi de façon à "diagonaliser" au maximum
la matrice, ce qui permet de faire apparaître le cas échéant des sous-groupements ou
les modifications que subit le groupement sous l'influence d'un facteur écologique:
altitude, roche-mère. La nomenclature adoptée pour les noms d'espèce est celle du
"Catalogue écologique des plantes vasculaires du Parc national de la Vanoise et des

régions limitrophes" (Gensac, 1974).
L'abondance des appareils glaciaires dans le massif de la Vanoise explique la

présence d'un grand nombre de marais d'altitude. Les glaciers ont largement dégagé
les hautes vallées en accumulant à certains niveaux leurs moraines frontales
transitoires et en surcreusant en arrière des verrous constitués de roches plus massives.
Ainsi, de larges ombilics ont pu se former où les difficultés du drainage ont provoqué

l'installation de marais. De la même façon des systèmes lacustres sont apparus,
rapidement comblés par des apports torrentiels mal drainés. Accessoirement, de

gigantesque éboulis ou des moraines latérales ont barré les vallées. La composition
des dépôts alluviaux accumulés est en étroite relation avec la constitution lithologique

du bassin versant. En Vanoise, les zones où les roches riches en silice dominent
sont restreintes, si bien que lesfnarais acidophiles {Caricetalia fuscae Koch, 1926)
sont rares: vallée des Belleviles, Fond d'Aussois, vallée de la Savine. Comme ces

groupements sont très pauvres en espèces et qu'ils ne manifestent pas d'originalité
vis-à-vis des associations déjà décrites, je ne les ai que très peu étudiés. On peut
cependant signaler que YEriophoretum scheuchzerii atteint 2750 m au Plan des

Nettes (Commune de Val d'Isère) ce qui d'après Trotereau (comm. verb.) constitue

un record d'altitude pour la France.
Les marais baso-neutrophiles sont tout autrement abondants (cf. carte de situation

des relevés) et comme leur composition floristique se révèle extrêmement riche
en espèces intéressantes à divers titres, j'ai préféré m'y consacrer plus longuement.

Les deux groupements que l'on peut y distinguer seront provisoirement appelés:

groupement à Carex davalliana et groupement à Salix reticulata et Carex bicolor.

Groupement à Carex davalliana (Caricetum davallianae nigretosum)

Un premier type de marais peut s'isoler facilement par les caractères de sa

composition floristique ainsi que par sa physionomie et son écologie. Il s'agit de

marais où Carex davalliana est associé à Carex nigra C. fusca). Les affinités
phytosociologiques de ce groupement permettent de le rattacher au Caricetum
davallianae malgré l'absence ou la rareté des espèces caractéristiques reconnues aux
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extrémités des Alpes occidentales. Le degré de présence et l'abondance de Carex
nigra semblerait indiquer qu'une nouvelle sous-association nigretosum puisse être
envisagée.

Le groupe des fréquentes est riche de 12 espèces ce qui traduit une bonne
homogénéité surtout qu'il comporte une majorité de caractéristiques ou présentes dans
les Scheuchzerio-Caricetea fuscae. A côté de ce groupe important, peut être isolé
un groupe de 9 espèces caractérisant les relevés les plus riches, ce groupe pouvant
permettre de définir un faciès type. Le tableau s'organise en une première partie
comprenant des faciès appauvris où souvent une espèce, Eriophorum angustifolium,
Trichophomm cespitosum ou Carex nigra, prend une dominance élevée, ces faciès
correspondent aux altitudes les plus grandes correspondant à l'étage alpin; la
deuxième partie est pratiquement formée par le faciès type dont les altitudes sont
inférieures, d'autres stations sont probables vers 2000 m et en-dessous, il s'agit
donc d'un groupement subalpin. Ainsi l'association serait typiquement subalpine
et s'appauvrirait dans l'étage alpin où les rigueurs climatiques favoriseraient le

développement d'espèces coloniales qui, par concurrence, réduisent le nombre
d'espèces de chaque station.

Ce groupement occupe les parties les plus plates et les moins bien drainées des

ombilics glaciaires. Le sol est le plus souvent saturé d'eau jusqu'à la surface. Une
étude antérieure les a décrits en détail dans la vallée du Ponturin (Gensac,
1976). Les fiches pédologiques correspondent aux profils 423 et 422 font ressortir
le caractère baso-neutrophile du sol et la permanente saturation à moins de 10 cm
de profondeur. Pour le faciès type, le sol est encore carbonaté sur toute son épaisseur

d'où son pH alcalin. Le faciès appauvri correspond à un enrichissement en
matière organique ce qui provoque une décarbonatation superficielle.

Le Caricetum davallianae nigretosum de Vanoise ne manifeste pas une grande
originalité si ce n'est l'abondance d'espèces comme Salix reticulata, Juncus triglumis,
Carex bicolor, ces arctico-alpines semblent révéler une origine différente par
rapport aux autres faciès de l'association qui occupent généralement des altitudes
inférieures.

Groupement à Salix reticulata et Carex bicolor (Salici-Caricetum bicoloris)

Par sa richesse, la composition floristique de cette association permet une
reconnaissance facile des stations. Le nombre moyen d'espèces est en effet de

37.5 et on trouve au moins 30 espèces par relevé. Cette différence est donc déjà
très significative vis-à-vis du groupement précédent. De plus, les espèces fréquentes
sont au nombre de 29 dont 19 ont une fréquence moindre dans le Caricetum
davallianae. Il s'agit d'un groupement de marécage riche en arctico-alpines.

Les affinités phytosociologiques avec le Caricion bicoloris-atrofuscae sont
indéniables, mais il n'est pas possible d'établir une stricte correspondance avec les

deux associations habituellement décrites dans cette alliance: Caricetum junci-
foliae (C. incurvae) et Kobresietum bipartitae, la plupart des espèces caractéristiques

étant absentes. A l'opposé, de nombreuses espèces figurent dans le groupement

de Vanoise, qui ne se retrouvent pas dans ces associations, en particulier,
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celles de l'ordre Arabidetalia caeruleae qui sont le reflet d'une écologie
différente. C'est pourquoi, il est proposé de rattacher ce groupement à une association
nouvelle: le Salici-Caricetum bicoloris appartenant au Caricion bicoloris-atrofuscae,
"un des groupements les plus rares et les plus recherchés" (Braun-Blanquet,
1954). Il ne paraît pas possible de distinguer plusieurs faciès tant le tableau de
relevés est homogène.

Ce groupement occupe deux situations écologiques voisines dans la partie moyenne
de l'étage alpin (2400-2500 m). Il se trouve d'une part au voisinage immédiat des

torrents, dans les parties les moins grossières et les plus humides des glières, situation

comparable à celle du Caricetum juncifoliae, d'autre part, sur les parties
supérieures d'aterrissement des petits lacs, comblés ou non, et donc toujours au voisinage

d'un torrent. Le sol est nettement plus grossier que dans le Caricetum daval-
lianae, la matière organique ne s'y accumule pas. Il est submergé par des eaux
torrentielles à faible courant au moment de la fonte des neiges, ce qui interdit une
évolution plus marquée et explique la permanence de tels groupements depuis la
période glaciaire. L'abondance du Salix reticulata assure une certaine stabilité ce

qui peut faciliter le maintien de la matière organique. Durant la belle saison, les

stations s'assèchent en surface d'autant plus que la texture est riche en sables
grossiers. Néanmoins le niveau de saturation persiste en profondeur, mais il semble mobile
en relation avec les variations des nappes phréatiques latérales ce qui joint à la
couleur uniformément grise des alluvions empêche de distinguer un niveau de gley.

De par le grand nombre de survivants glaciaires qu'il présente le Salici-Caricetum
bicoloris constitue un groupement extrêmement original d'un très grand intérêt
botanique. Sa situation au voisinage des cours d'eau le rend particulièrement
sensible à toute variation affectant leur tracé et leur débit. La carte d'emplacement
des relevés montre qu'il est localisé à l'extérieur des limites du Parc national et
que seuls donc, les groupements situés à l'intérieur de la réserve de la Grande Sas-

sière (240, 241, 225, 651) bénéficient d'une protection pratiquement absolue. Les

groupements 647 et 648 de la vallée de la Lombarde ne semblent pas actuellement
menacés. Il n'en est pas de même pour les stations du Vallonnet 642 et 643 situées
au voisinage du sommet des remontées mécaniques de Bonneval-sur-Arc. Les
travaux d'aménagement de ces remontées et le modelage des pistes correspondantes
ont déjà provoqué de profondes modifications dans la partie aval du cirque. Il est à

craindre que l'emploi immodéré du bulldozer, et l'on connaît par ailleurs l'usage
qui est fait de ces engins, ne provoque des perturbations amenant la disparition des

groupements. Il paraît donc indispensable dans ce cas de prendre des mesures de

protection d'ailleurs rendues obligatoires par l'application de la loi de juillet 1976.

Relation et évolution

Les deux types de marais baso-neutrophiles sont fréquemment voisins, il est

possible d'observer le passage progressif de l'un à l'autre. Les marais situés en
amont du lac de la Sassière illustrent bien ce cas. La carte (fig. 2) indique leur
localisation en amont d'un verrou ayant servi de barrage à un lac, actuellement
comblé, qui occupait tout l'ombilic. Les apports torrentiels fins provenant du
glacier du Rhême-Golette se sont déposés progressivement, et ce d'autant plus que
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Fig. 2. - Carte du marais en amont du Lac de la Sassière.

Torrent actuel

Fig. 3. — Transect 238-248.
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les torrents de la rive droite (Ruisseau du Santel) parvenant dans la partie amont,
ont, par leurs alluvions plus grossières, rejeté vers le sud le torrent principal, Ruisseau

de la Sassière. Le lac constituait alors un milieu calme, le flot permanent
suivant la rive sud rocheuse. Le comblement étant achevé et le torrent cantonné au
sud, les dépôts fins alimentés en eau au printemps par les débordements consécutifs

à la fonte des neiges et constamment saturés ont été colonisés parle Caricetum
davallianae où Eriophorum angustifolium et Trichophorum cespitosum jouent un rôle
important, alors que les dépôts plus sableux de l'amont ont permis l'installation
duSalici-Caricetum bicoloris (fig. 3). Si les deux genèses sont liées, elles n'en sont pas
moins très différentes, ce qui donne une explication à des conditions écologiques
différentes, et donc des groupements végétaux différents. D'un côté une mise en
eau printanière par des eaux calmes et une alimentation latérale due à une situation
en contrebas vis-à-vis du torrent, de l'autre une submersion au printemps par des

eaux courantes à laquelle succède une phase d'assèchement relatif.
Le tableau 1 montre qu'elles sont les différences édaphiques et parallèlement

les modifications principales subies par la composition floristique.
En dehors de toute intervention humaine, la permanence des groupements semble

actuellement assurée, il s'agit donc de groupements spécialisés stables. L'assèchement

toujours possible du Salici-Caricetum bicoloris conduirait vraisemblablement
à sa transformation en un groupement à Elyna myosuroides et Carex rosae
(Gensac, 1977).

L'étude des marais baso-neutrophiles dans le massif de la Vanoise révèle donc
l'existence de groupements particuliers liés à l'histoire propre de ce territoire et à

la grande variété des conditions écologiques qu'on y trouve. Il est donc possible
qu'un travail portant sur l'ensemble des associations végétales conduise à de
nouvelles découvertes.

238 239 240 241
Caractères édaphiques

pH

C Org. %

C/N

5.3 5.1 6.6

31.2 14.8 7.7

15 11.9 8.2

Humidité estivale (% de sol sec). 650 200 200

Espèces principales

Eriophorum angustifolium
Carex fusca
Trichophorum cespitosum
Equisetum variegatum
Bartsia alpina
Carex davaiiiana
Salix reticulata
Juncus triglumis
Poa alpina
Carex frigida
Carex capillaris
Carex bicolor

4

3 4
+ +
+ 1

+ 1

+ — 3

+ +
+ 1

2

2

+ +
2 +

+
+
2

+

Tableau 1
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AFFINITÉS PHYTOSOCIOLOGIQUES DU GROUPEMENT A CAREX DAVALLIANA ET
CAREX NIGRA (CARICETUM DAVALLIANAE NIGRETOSUM)

Classe Scheuchzerio-Caricetea fuscae Nord. (1936)
Car. Eriophorum angustifolium.
Prés. Juncus articulatus, *J. triglumis, Triglochin

palustre, Valeriana dioica.
Ordre Caricetalia davallianae Br.-BI. (1949)

Car. Allium schoenoprasum, Carex capillar is, *Equi-
setum variegatum, Parnassia palustris.

Prés. *Primula farinosa.
Alliance Caricion davallianae Klika (1934)

Car. Tofielda calyculata, Eriophorum latifolium.
Prés. *Aster bellidiastrum, Dactyiorhiza majaiis,

Pinguicula a/pina.
Ass. Caricetum davallianae (Br.-BI.) Koch (1926) em.

Car. *Carex davalliana, *C. flava, Sesleria varia.
Prés. Juncus alpinus, Potentilla erecta, Carex pani-

cea, C. capillaris, Selaginella setaginoides,
*C. nigra.

Alliance Caricion bicoloris-atrofuscae Nord. (1936)
Car. Carex bicolor.
Prés. Carex frigida.

Classe Montio-Cardaminetea Br.-BI. & Tüxen (1943)
Car. Alchemilla coriacea, Deschampsia cespitosa.

Alliance Cratoneurion commutati Koch (1928)
Car. Saxifraga aizoides.

Classe Salicetea herbacea Br.-BI. (1926)
Ordre Arabidetalia caeruleae Rüb. (1933)

Car. Salix reticulata.

•3000 m

Les espèces fréquentes sont précédées du signe '

.2500 m

ALTITUDES DU GROUPEMENT
A CAREX DAVALLIANA ET CAREX NIGRA
(CARICETUM DAVALLIANAE NIGRETOSUM)

2000 m

L'épaisseur des barres horizontales est proportionnelle au

nombre de relevés de la classe d'altitude correspondante.
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AFFINITÉS PHYTOSOCIOLOGIQUES DU GROUPEMENT A SALIX RETICULATA ET
CAREX BICOLOR (SALICI-CARICETUM BICOLORIS)

Classe Scheuchzerio-Caricetea fuscae Nord. (1936)
Car. Eriophorum angustifolium, E. latifolium.
Prés. *Juncus triglumis, Parnassia palustris, Triglo-

chin palustre.

Ordre Caricetalia davallianae Br.-BI. (1949)
Car. Allium schoenoprasum, *Carex capillaris, *C.

flava, C. microglochin, *Equisetum variegatum,
Parnassia palustris.

Prés. *Primula farinosa.

Alliance Caricion bicoloris-atrofuscae Nord. (1936)
Car. Carex atrofusca, *C. bicolor.
Prés. *Carex frigida, Chamorchis alpina, Selaginella

selaginoides, Tofielda pusilla.
Classe Salicetea herbacea Br.-BI. (1926)

Ordre Arabidetalia caerulea Rüb. (1933)
Car. *Carex parviflora, *Salix reticulata, *S. retusa.
Prés. *Soldanella alpina.

Alliance Arabidion caeruleae Br.-BI. (1926)
Prés. *Gentiana bavarica, Taraxacum alpinum, Plan-

tago atrata.

Les espèces fréquentes sont précédées du signe *.

- 3000 m

ALTIDUDES DU GROUPEMENT
A SALIX RETICULATA ET CAREX BICOLOR

(SALICI-CARICETUM BICOLORIS)

L'épaisseur des barres horizontales est proportionnelle au
nombre de relevés de la classe d'altitude correspondante.

- 2000 m
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